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Note du secrétariat 

1. La présente note a été établie en application de la décision 2/102 par laquelle le Conseil 
des droits de l’homme priait la Haut-Commissaire des Nations Unies aux droits de l’homme de 
poursuivre ses activités conformément à toutes les décisions précédemment adoptées par la 
Commission des droits de l’homme et de mettre à jour les études et rapports pertinents. 
Au paragraphe 9 de sa résolution 2005/11, la Commission des droits de l’homme demandait à la 
Haut-Commissaire de poursuivre ses efforts pour engager un dialogue approfondi avec les 
autorités de la République populaire démocratique de Corée en vue de mettre en place des 
programmes de coopération technique dans le domaine des droits de l’homme, et de présenter 
ses conclusions et recommandations à la Commission. 

2. Conformément aux politiques et pratiques courantes élaborées en application de la 
résolution 926 (X) de l’Assemblée générale, en date du 14 décembre 1955, portant création 
du programme de services consultatifs et de coopération technique des Nations Unies dans le 
domaine des droits de l’homme, diverses formes d’assistance dans le domaine des droits de 
l’homme sont à la disposition des États Membres, à leur demande. 

                                                 
∗ La soumission tardive de ce document s’explique par le souci d’y faire figurer des 
renseignements aussi à jour que possible. 
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3. En vue de chercher les moyens d’engager une coopération technique entre le 
Haut-Commissariat des Nations Unies aux droits de l’homme et la République populaire 
démocratique de Corée, la Haut-Commissaire a invité le Représentant permanent de la 
République populaire démocratique de Corée auprès de l’Office des Nations Unies à Genève à 
étudier avec elle les possibilités de cette future coopération. 

4. Au cours de l’entretien, qui a eu lieu le 11 février 2008, la Haut-Commissaire s’est 
déclarée satisfaite de la soumission récente, en un document unique (CRC/C/PRK/4), des 
troisième et quatrième rapports périodiques de la République populaire démocratique de Corée 
au Comité des droits de l’enfant, et l’a encouragée à continuer à soumettre des rapports aux 
organes conventionnels. 

5. La Haut-Commissaire a proposé d’engager un débat sur un futur programme d’assistance 
technique qui pourrait être mis à la disposition du Gouvernement de la République populaire 
démocratique de Corée, en particulier en prévision de l’examen auquel ce pays va être soumis 
prochainement dans le cadre de l’examen périodique universel du Conseil des droits de l’homme 
(prévu en 2009). Ce programme pourrait comprendre par exemple une assistance pour la 
présentation de rapports aux organes conventionnels et la ratification des principaux instruments 
relatifs aux droits de l’homme. La Haut-Commissaire a suggéré qu’une mission d’évaluation du 
Haut-Commissariat se rende en République populaire démocratique de Corée pour étudier sur 
place ces possibilités avec les responsables concernés. 

6. Le Représentant permanent de la République populaire démocratique de Corée a réaffirmé 
que son Gouvernement ne reconnaissait pas les résolutions adoptées par le Conseil des droits de 
l’homme et par l’Assemblée générale sur la situation des droits de l’homme dans le pays. Il a 
déclaré que son Gouvernement jugeait ces résolutions sélectives, politisées et discriminatoires, 
et qu’il ne pouvait donc pas accepter l’offre de la Haut-Commissaire. Le Représentant permanent 
a toutefois indiqué qu’il avait pris note de la volonté de la Haut-Commissaire d’offrir une 
assistance technique, et que son Gouvernement continuerait de s’acquitter de ses obligations 
conventionnelles et de coopérer avec les organes conventionnels. Depuis la rencontre du 
11 février, aucune autre réponse sur ce sujet n’a été reçue du Gouvernement. 
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